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Résumé

Le projet POSA a pour but de décrire et quantifier l’énergie sismique se propageant sur
les côtes lors des explosions de contre-minage menées par la Marine. En 2018, un déploiement
de capteurs proches des côtes a permis d’enregistrer les champs d’ondes sur une large gamme
de fréquences. Le signal lié aux explosions se caractérise par deux phases d’énergie (ondes
de compression dans le milieu solide et dans l’eau). L’efficacité de la conversion eau/roche
dépend fortement de la topographie et de la nature de la côte. Les stations RESIF perma-
nentes n’enregistrent que la partie basse-fréquence de ce signal.
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